
Nole sur J. Balmal.
NotrecollögueCarlEggernousenvoielanotesuivante,extraited,unrdcitde

A. L. Fde, tird d-e l,ouvrageiiPromenade dans la Suisse occidentale et le Valais.'r Paris'

1835. - Ce voyage a 6t6 accompli en 1829.

Ce rdcit ne manquera pas d-'intdresser nos lecteurs' R'

P. 167. Pendant que nous nous livrions ainsi ä nos contemplations (au Monten-
v"rg, aeu" Anglais s-'approchörent du lieu oü nous 6tions, et comme ma femme

tdmoignait le d€Iir de refo*u.ne. au Montanvert, leur guide lui offrit la main et l'aida
a trarictrir l,espace de glace qui nous sdparait de la montagne, Nous ignorions

"tor. 
qo" 

"" 
güid. füt rin personnage historique, dont le nom figure avechonneur

au"5 fäs Aniates tles Vogäges; mais, quand on nous eut nomm6 Jacques Balm.a!,

nous 6prouvämes un seätiment d'estime et möme de respect. Ce-guide intr6pide
eut l,lionneur de d@couvrir le chemin qui conduit au sommet du Mont Blanc,

et d,y parvenir le premier, suivi du däcteur Paccard; quelque temps aprös il
u""oäpäg"u le cdlöbre de Saussure dans la premiöre ascension que fit ce grand

pirvsi"i"ri ä la cime de la haute montagne avec un succös et un bonheur com-

it"lr. .lu.qr.es Balmat porte le surnorn_de Mont Blanc, il serait peut-ötre plus
'"äl"r.r-q"ö Ie Nlont Bläc s'appelät le Batmat; car escalader pour la premiöre

fois une montagne, c'est en piendre en quelque sorte possession, et il serait
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justealorsdesuivrelarögleadmisequandond.öcouvreunenouvelleterre,celle
ä. toi l*porer le nom du"voyageur qui en fait la ddcouverte'

Jacques Balmat, ;ä Mä"i Blaic, est un homme qui n'a guöre moins de

66 ä 67 ans; iI "rt 
*"igt", u t'ttit vif, s'exprime avec. facilit6 et connait

assez bien les rochers .f1ä pru"t.s de la vallöe. Il est arrivö ä l'äge qui corn-

mande la prudence, u"a.i-"oi, bläma-t-il beaucoup de nous ötre. aventurÖs sans

guide sur le glacier, a 
"tte 

ti grande distance du bärd' On regrette que ce vieil-

lardsoitencoleco.'t,ui,'tde"fairelemdtierfatigantdeguide.Soncourage'
ör :äa*it "riuii :"tq"'a i;l,tttepialtö, commence ä l'abandonner avec ses forces'

et j'apprend.rais avec;;ittä"iitL"t d'e plaisir qu'il ait öt6 mis au-dessus du

besoin par quelques-uns des riches voyageut-s qu'il accomp.agne dans leurs

courses. Jacques grr;ui nous cluitta-piOio'.rtt öttorme granit' couchd ä plat

itJt ä. r" -"räln"' ott r" t orn*"äu"s lö pays la pierre des Anglais' nous y vimes

d.eux noms gravös, "."r. 
ä" Fof.ohe, c6lö^brö voyäg"ur.anglais., et de Wind'ham

ilfi';;.;;;;g.," i cttu*onix en 1147, a.'nöe de ia ddcouverte de la vallöe'

Jacques Balmat ;;r";;;; quelques d6tails curieux sur les vovageurs qui

vinrent peu aprös "irii.r 
f"r-Äo"iug""s_.Maudites, car c'est le nom que porte

ta cirainä du n4ont Blanc parmi les indigönes. Ils se firent accompagner par

une nombreuse suite n.*e"-i"aq",aux den1s, campör,ent sous. des tentes, tinrent

des f eux a11um6s, et se garäördttt uv." des sentinelles: <Mais nous ne sommes

p". *ä"ft""ts, dii Balm;t, cela saute aux yeux' et bientöt on laissa le fusil du

ioldat, pour le bäton du guide'u
P. ,72, le diner ä l'hötel:
un 6pisode aer"g.#i" l" termina: le chef des guides,-homme d'un certain

äge, vint offrir ses ";;;;;;-t 
d"ux Anglais qui avaient eu ä se.plaindre de leur

guide. Its voulaient ;il;; Jardin, pi"tit .ipu"".de terre fertile situ6 au haut

delaMerdeglaceetduTalöfre.Letempsavait6tömauvais,etilötaittomb6,
peu d.e jours auparaou.tt, 'o' 

les hauteurs' une trÖs grande quantitd de neige'

N.anmoins les aangers*äJtu io"t" n'dtaienlpas tels, que le guide püt refuser son

service, Il rÖsista pourtant aux instances qtti lui fureni, faites et resta dans la

.r"1e"- Il y eut dei plaintes, et c'6tait pour donner satisfaction aux voYageurs

que le chef des g"id.it;;;;;;ait a Inotär' 11 s'exprima -e-n.!e11es 
convenables'

assura les voyageurr'"q"; l;-;;ntagnard röcalcitiant allait Ötre puni; que le

,ui^lr" cles joürs"pr6c6äents ne lui 6-tait pas dü, et qu'on-aviserait aux moyens

de procurerlr' ftom-ä piut ao"it"' Des Frangais' en pareil cas'.n'auraient portd

aucune plainte. nt ;;t;;;l ptit "" 
consid6raiion l'äge du guide' et sans doute

auraient su pallier,;T;i;,'si eile-eüt €tö connue; mais nos Anglais se conten-

törent de dire froidem;;f ,,i.1^ suffit, c'est bienr. Et pourtant le coupable 6tait

Jacques Balmat, l" g;i;; i"irJpiae dont le pied se pläga le premier sur la neige

de la haute cimel
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